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M
éthodologie

Recueil

Echantillon
Echantillon

de
1

002
Français,représentatif

de
la

population
française

âgée
de

18
ansetplus.

La
représentativité

de
l’échantillon

est
assurée

par
la

m
éthode

des
quotas

appliqués
aux

variables
suivantes

:
sexe,

âge,
niveau

de
diplôm

e
et

profession
de

l’interview
é

après
stratification

parrégion
etcatégorie

d’agglom
ération.

Enquête
réalisée

auprès
d’un

échantillon
de

Français
interrogés

parInternetles
5

et6
février2020.



Chaque
sondage

présente
une

incertitude
statistique

que
l’on

appelle
m

arge
d’erreur.

Cette
m

arge
d’erreur

signifie
que

le
résultatd’un

sondage
se

situe,avec
un

niveau
de

confiance
de

95%
,de

partetd’autre
de

la
valeur

observée.La
m

arge
d’erreurdépend

de
la

taille
de

l’échantillon
ainsique

du
pourcentage

observé.

Sile pourcentage observé est de …

Taille de l’Echantillon
5%

 ou 95%
10%

 ou 90%
20%

 ou 80%
30%

 ou 70%
40%

 ou 60%
50%

200
3,1

4,2
5,7

6,5
6,9

7,1

400
2,2

3,0
4,0

4,6
4,9

5,0

500
1,9

2,7
3,6

4,1
4,4

4,5

600
1,8

2,4
3,3

3,7
4,0

4,1

800
1,5

2,5
2,8

3,2
3,5

3,5

900
1,4

2,0
2,6

3,0
3,2

3,3

1 000
1,4

1,8
2,5

2,8
3,0

3,1

2 000
1,0

1,3
1,8

2,1
2,2

2,2

3000
0,8

1,1
1,4

1,6
1,8

1,8

Précisions sur les m
arges d’erreur

Lecture
du

tableau
:Dans

un
échantillon

de
1

000
personnes,sile

pourcentage
observé

estde
20%

,la
m

arge
d’erreurest

égale
à

2,5%
.Le

pourcentage
réelestdonc

com
pris

dans
l’intervalle

[17,5
;22,5].



Principaux enseignem
ents (1/4) 

L’obésité
: m

al connue, cette m
aladie fait l’objet de nom

breuses idées reçues

1/
84%

des
Français

considèrent
que

l’obésité
est

un
problèm

e
de

santé
publique

im
portant

et
67%

pensent
que

l’on
ne

s’en
préoccupe

passuffisam
m

ent

Pas
de

doute,
aux

yeux
des

Français
l’obésité

est
un

problèm
e

de
santé

publique
im

portant
:

84%
d’entre

eux
le

disent
(dont

22%
«

très
im

portant»).Toutes
les

catégories
de

la
population

le
considèrenttrès

m
ajoritairem

ent,en
particulierles

fem
m

es
(86%

,82%
pourles

hom
m

es)et
lesseniorschezquil’obésité

estplusprévalente
(91%

,76%
desm

oinsde
25

ans).

De
fait,selon

l’O
rganisation

m
ondiale

de
la

santé,l’obésité
a

presque
triplé

depuis1975
etconcerne

aujourd’huila
quasi-totalité

de
la

planète
:39%

desadultessonten
surpoidset13%

sonten
situation

d’obésité.

N
otre

pays
ne

serait
toutefois

pas
à

la
hauteur

de
l’enjeu

selon
nos

concitoyens
puisque

67%
d’entre

eux
considèrent

qu’«
en

France,on
ne

se
préoccupe

passuffisam
m

entde
cette

question
».

2/
Q

uizzsurl’obésité
:lesFrançaisse

trom
pentm

ajoritairem
entdans

la
m

oitié
descas

LesFrançaistrouventque
l’obésité

estun
problèm

e
im

portant…
m

aisc’estun
sujetqu’ilsm

aîtrisentassezm
al.

Ainsi,sur
8

questions
«

quizz
»

que
nous

avons
soum

ises
à

notre
échantillon

représentatif,la
m

oitié
des

résultats
sont

faux
(+50%

de
m

auvaises
réponses):

-
70%

des
Français

pensent
qu’ilest

vraiqu’ily
a

en
France

9%
de

personnes
en

situation
d’obésité,or

c’est
en

réalité
le

double
:l’obésité

concerne
17%

desadultesetdesenfants.
-

64%
des

Français
pensentque

l’obésité
estreconnue

com
m

e
une

m
aladie

en
France

or,dans
les

faits,elle
n’estpas

inscrite
dans

la
liste

des
ALD,affectionsde

longue
durée.Les

personnesen
situation

d’obésité
ne

peuventdonc
bénéficierd’une

prise
en

charge
à

100%
pourlessoins

ettraitem
entsnécessaires.



Principaux enseignem
ents (2/4) 

-
62%

des
Français

pensentque
l’obésité

estavanttoutdue
à

une
m

auvaise
alim

entation
età

un
m

anque
d’activité

physique.O
r,sil’obésité

estdue
à

un
excès

de
m

asse
grasse

corporelle
ses

causes
sontm

ultifactorielles.De
nom

breux
élém

ents
sontim

briqués
dans

la
prise

de
poids

qu’ils
soient

psychologiques,
environnem

entaux,
m

étaboliques
ou

génétiques.
C’est

la
com

binaison
d’un

certain
nom

bre
d’entre

eux
qui

conduità
l’obésité.

-
Enfin

81%
des

Français
estim

entque
la

pollution
n’estpas

une
cause

de
l’obésité

orplusieursétudes
attestentque

respirerun
airpollué

dès
le

plusjeune
âge

faitprendre
davantage

de
poidsaux

enfants(parstockage
despolluantsdanslescellulesadipeuses).

En
revanche,lesFrançaisontraison

lorsqu’ilsdisent…

-
Pour81%

d’entre
eux

que
lesperturbateursendocriniensfontpartie

descausesde
l’obésité

-
Pour80%

d’entre
eux

qu’ilexiste
desgènesde

l’obésité
-

Pour72%
d’entre

eux
qu’une

m
auvaise

qualité
de

som
m

eilfavorise
l’obésité

-
Pour

61%
d’entre

eux
qu’un

régim
e

restrictif
peut

favoriser
l’obésité.Les

régim
es

restrictifs
ont

été
décrits

com
m

e
dangereux

selon
une

étude
de

l’Anses
de

2010,provoquantla
plupartdu

tem
ps

«
un

effetyoyo
»

et/ou
des

troubles
du

com
portem

ents
alim

entaires.Notons
que

les65
ansetplussontprèsde

la
m

oitié
(47%

)à
se

trom
persurcette

question.

3/
De

nom
breusesidées

reçuesexistentsurlespersonnesen
situation

d’obésité

Les
personnes

en
situation

d’obésité
affirm

ent
souvent

faire
l’objet

d’une
discrim

ination
(insidieuse

ou
pas)

dans
leur

vie
quotidienne.

Cette
discrim

ination,
parfois

appelée
«

grossophobie
»,

est
alim

entée
par

des
préjugés

ancrés
dans

les
m

entalités.
Et

certaines
idées

reçues
sont

extrêm
em

entrépanduesdansla
population.Ainsi:

6
à

7
Françaissur10

se
sontdéjà

ditd’une
personne

en
situation

d’obésité…

-
Q

u’elle
s’alim

entaitm
al(67%

)
-

O
u

qu’elle
ne

devaitpaspratiquerbeaucoup
de

sport(58%
).



Principaux enseignem
ents (3/4) 

Prèsde
la

m
oitié

desFrançais…

-
Q

u’elle
ne

prenaitpasassezsoin
d’elle

(47%
)

-
Q

u’elle
devaitavoirdu

m
alà

nouerdesrelationsam
icalesetam

oureuses(47%
égalem

ent)

D’autresidéesreçuessontm
oinsfréquentesm

aistoutde
m

êm
e

partagéespardesm
inoritésim

portantesde
Français.

Ainsiun
quartà

plusd’un
tiersdesFrançaisse

sontdéjà
ditd’une

personne
en

situation
d’obésité…

-
Q

u’elle
n’étaitpeut-être

pastrèsdynam
ique

(37%
)

-
Q

u’elle
devaitêtre

un
peu

m
oinsperform

ante
au

travail(23%
)

Etplusd’un
Françaissur10…

Q
u’elle

ne
donnaitpasune

trèsbonne
im

age
de

l’entreprise
où

elle
travaillait(16%

)

Enfin
si82%

desFrançaisdisentqu’une
personne

obèse
a

lesm
êm

esdroitsque
lesautrescitoyens,ont-ellesraison

ou
tort?

En
France,l’égalité

faitbien
sûrpartie

de
notre

devise
etestinscrite

à
l’article

prem
ierde

notre
constitution.M

ais,dans
les

faits,les
personnes

en
situation

d’obésité
ne

peuvent
pas

com
m

e
les

autres
concitoyens

:
se

garer
dans

un
parking

souterrain,
prendre

le
bus,

l’avion
ou

le
m

étro,
contracterun

prêtbancaire,passerune
radio,allezchezle

dentiste,utiliserune
am

bulance
classique,etc.

N
otonsque

certainescatégoriesde
la

population
ontplus

de
préjugésque

lesautresFrançais:

-
Leshom

m
es(53%

surle
faitde

pasassezprendre
soin

de
soi;+12

ptsparrapportaux
fem

m
es)

-
Lescatégorieslesplusaisées,lesplusdiplôm

éesetlesCSP+
(cadresetprofessionsintellectuellessupérieures)

-
Lesm

oinsde
35

ans



Principaux enseignem
ents (4/4) 

4/
67%

des
Français

estim
entque

«
perdre

du
poids

estavanttoutune
question

de
volonté

»
et55%

considèrent«
qu’ilne

fautpas
hésiterà

m
ettre

lespersonnesen
situation

d’obésité
face

à
leursresponsabilités»

55%
des

Français
considèrent

qu’ilne
fautpas

hésiter
à

m
ettre

les
personnes

en
situation

d’obésité
face

à
leurs

responsabilités.Cette
opinion

est
basée

surle
faitque

les
deux

tiersd’entre
eux

(67%
)pensentque

perdre
du

poids
lorsqu’on

esten
situation

d’obésité
«

estavanttoutune
question

de
volonté

».

O
r,dans

de
nom

breux
cas

d’obésité,m
êm

e
avec

beaucoup
de

volonté,la
perte

de
poids

s’avère
im

possible.Sim
anger

équilibré
etfaire

du
sport

sontexcellents
pourla

santé,cela
ne

suffitpas
pourprévenirl’obésité.Certaines

m
aladies

ou
facteurs

génétiques
favorisentl’obésité,toutcom

m
e

les
dérèglem

ents
horm

onaux,la
pollution,les

perturbateurs
endocriniens,les

fragilités
psychologiques

et
sociales,la

sédentarité,la
faiblesse

des
revenus.

Stigm
atiser

une
personne

en
surpoids

«
pour

son
bien

»
est

pourtant
devenue

une
stratégie

couram
m

ent
assum

ée
notam

m
ent

aux
Etats-U

nis
via

des
prises

de
paroles

publiques
et

sur
les

réseaux
sociaux.

Cette
technique

du
«

fat
sham

ing
»

peut
avoir

des
conséquences

désastreuses
:

l’université
de

Pennsylvanie
a

ainsim
ontré

que
les

fem
m

es
les

plus
régulièrem

ent
m

ontrées
du

doigt
étaient

celles
quiavaient

le
plus

de
m

alà
perdre

du
poids.

Céline Bracq, Directrice G
énérale d’O

doxa



Œ
il de l’expert : Agnès M

aurin
Directrice générale de la Ligue contre l’obésité.  

O
bésité : l’urgence m

ondiale

Sile
réchauffem

entclim
atique

m
enace

la
planète,l’obésité

m
enace

l’espèce
hum

aine.Excessifle
raccourci?

N
on,tristem

entréaliste.

Dans
le

m
onde,

2
m

illiards
d’individus

souffrent
de

surpoids
ou

d’obésité.En
France,

les
derniers

chiffres
révèlent

que
8

m
illions

de
nos

concitoyens
sontatteints

parla
m

aladie.Caroui,l’obésité
estbien

une
m

aladie
chronique

etm
ultifactorielle.Pire

:c’estune
m

aladie
donton

ne
guéritpasetpourlaquelle

iln’existe
aujourd’huiaucun

traitem
entm

édicam
enteux

sérieux.

M
ère

cruelle
de

nom
breuses

pathologies,l’obésité
se

révèle
dram

atiquem
entcoûteuse

pourles
finances

sanitaires
des

Etats
quibrandissent

les
facteurs

de
style

de
vie

com
m

e
seuls

rem
èdes

à
l’épidém

ie
m

ondiale.Erreur
fatale.L’apport

alim
entaire

calorique
élevé

et
le

m
anque

d’activité
physique

ne
peuvent,à

eux
seuls,expliquerl’augm

entation
rapide

des
taux

d’obésité
dans

le
m

onde
entier.Etpourcause

:la
vérité

estailleurs.

Fléau
planétaire,l’obésité

trouve
ses

sources
dans

l’évolution
de

la
société

qui,en
quelques

décennies,a
créé

m
ille

etune
raisons

de
grossir.

Désorm
ais,l’attention

croissante
de

la
com

m
unauté

scientifique
perm

etde
pointerla

génétique,l’épigénétique,les
dérèglem

ents
horm

onaux
etm

icrobiotiques,les
facteurs

environnem
entaux,la

pollution,les
perturbateurs

endocriniens,le
m

anque
de

som
m

eil,l’exposition
au

bruitet
bien

d’autresm
aux

encore.Com
m

e
le

recoursaux
régim

esdontl’inefficacité
etle

charlatanism
e

ne
sontplusà

dém
ontrer.

Dans
ce

m
onde

tourm
enté

et
intransigeant,

les
fragilités

psychologiques
et

sociales,
la

m
odification

de
la

cellule
fam

iliale,
l’isolem

ent,
la

sédentarité,
la

faiblesse
des

revenus...constituent
le

terreau
favorable

à
l’explosion

du
surpoids

et
de

l’obésité.Pire
:

elle
provoque

des
dram

eshum
ainsquiconduisentà

l’exclusion
via

un
racism

e
anti-grosassum

é.

Parce
que

cette
m

aladie
encore

m
éconnue

tue,
chaque

année,
180

000
personnes

en
France,

parce
que

la
science

n’en
est

qu’à
ses

balbutiem
ents,parce

que
la

grossophobie
am

biante
doitêtre

éradiquée,la
Ligue

contre
l’obésité

a
décidé

de
m

enerle
com

batde
la

vie
etde

l’espoir.U
ne

lutte
sanitaire

ethum
aniste

qui,urgence
oblige,s’intensifie

en
cette

date
du

m
ercredi4

m
ars

2020,prem
ière

journée
m

ondiale
unifiée

contre
l’obésité.



Résultats de l’étude



En France aujourd’hui, diriez-vous que l’obésité est un problèm
e de santé publique…

L’obésité est un problèm
e de santé publique jugé im

portant en France …

Très im
portant

22%

Plutôt im
portant

62%

Plutôt pas im
portant

13% Pas du tout im
portant

2%

(N
SP)

1%

ST Im
portant : 
84%

ST Pas im
portant : 

15%



Et diriez-vous qu’en France on se préoccupe suffisam
m

ent de la question de l’obésité ?

...m
ais dont on ne se préoccupe pas suffisam

m
ent

O
ui, tout à fait

4%

O
ui, plutôt

27%

N
on, plutôt pas

55%

N
on, pas du tout

12%

(N
SP)

2%

ST O
ui : 31%

ST N
on : 67%

Æ
63%

 des hom
m

es vs 71%
 des fem

m
es

Æ
70%

 auprès des Français aux revenus les plus faibles



Voici une série d’affirm
ations à propos de l’obésité. 

Pour chacune de ces affirm
ations, dites-nous si vous pensez qu’elle est vraie ou fausse. 

U
ne m

éconnaissance de l’obésité auprès des Français ?

81%

80%

72%

70%

64%

62%

61%

17%

17%

19%

27%

28%

35%

36%

37%

81%

2%1%

1%2%1%

2%2%2%

Les perturbateurs endocriniens font partie des causes de l’obésité

Il existe des gènes de l’obésité

U
ne m

auvaise qualité de som
m

eil favorise l’obésité 

Il y a en France 9%
 de personnes en situation d’obésité

L’obésité est reconnue com
m

e une m
aladie en France

L’obésité est avant tout due à une m
auvaise alim

entation et un 
m

anque d’activité physique

U
n régim

e restrictif peut favoriser l’obésité

La pollution est une des causes de l’obésité

Vrai
Faux

(N
SP)

faux pour 43%
 des hom

m
es 

et pour 47%
 des 65 ans et plus

vrai pour 25%
 des 18-34 ans, 21%

 des CSP-

vrai pour 71%
 des cadres, 70%

 des + aisés

vrai pour 68%
 des fem

m
es, 70%

 des 50-64 ans

faux pour 40%
 des 18-24 ans

faux pour 32%
 des hom

m
es 

et pour 34%
 des 65 ans et plus

faux pour 22%
 des hom

m
es, 

pour 26%
 des 18-24 ans et 25%

 des 25-34 ans

faux pour 31%
 des 18-24 ans

¾
Les Français se trom

pent sur 4 affirm
ations



Vous personnellem
ent, vous êtes-vous déjà dit à propos d’une personne en situation d’obésité…

 
Cette personne…

 

Les préjugés à l’encontre des personnes en situation d’obésité

67%

58%

47%

47%

37%

23%

16%

15%

30%

38%

49%

49%

59%

73%

80%

82%

3%4%

4%4%4%

4%4%3%

S’alim
ente m

al

N
e doit pas beaucoup pratiquer de sport

N
e prend pas assez soin d’elle

Doit avoir du m
al à nouer des relations am

icales ou am
oureuses

N
’est peut-être pas très dynam

ique

Doit être un peu m
oins perform

ante au travail

N
e donne pas une très bonne im

age de l’entreprise où elle travaille 

N
’a pas les m

êm
es droits que les autres citoyens

O
ui, vous vous êtes déjà dit cela

N
on, vous ne vous êtes jam

ais dit cela
(N

SP)

2 préjugés sont 
m

ajoritairem
ent répandus 

chez les Français 

2 autres préjugés sont 
répandus chez 
près d’1 Français sur 2



Vous personnellem
ent, vous êtes-vous déjà dit à propos d’une personne en situation d’obésité…

 
Cette personne…

 

Des préjugés à l’encontre des personnes en situation d’obésité
plus répandus chez certaines catégories de la population

Æ
Des préjugés plus répandus auprès des hom

m
es 

•
s’alim

ententm
al:69%

deshom
m

es
le

pensent(5
ptsde

plusque
lesfem

m
es)

•
ne

doiventpasbeaucoup
pratiquerde

sport:63%
le

pensent(10
ptsde

plusque
lesfem

m
es)

•
ne

prennentpasassez
soin

d’elles:53%
le

pensent(12
ptsde

plusque
lesfem

m
es)

Ilssontaussiplusnom
breux

que
lesfem

m
es

surlesautrespréjugés(excepté
un

:«
n’a

paslesm
êm

es
droitsque

lesautrescitoyens»)

Æ
auprès des CSP+ et des Français les plus aisés

(dont le revenu net m
ensuel du foyer s’élève à 3500€ et plus)

•
s’alim

ententm
al:74%

desCSP+
(11

ptsde
plusque

lesCSP-)et80%
desplusaisésle

pensent
•

ne
doiventpasbeaucoup

pratiquerde
sport:69%

desCSP+
(13

ptsde
plusque

lesCSP-),75%
desplusaisés

•
ne

prennentpasassez
soin

d’elles:51%
desCSP+

(7
ptsde

plusque
lesCSP-),66%
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Æ
auprès des 25-34 ans
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Æ
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Diriez-vous que perdre du poids lorsque l’on est en situation d’obésité est avant tout une question de volonté ?

Perdre du poids en situation d’obésité : 
2/3 des Français estim

ent que c’est avant tout une question de volonté

O
ui, tout à fait

20%

O
ui, plutôt

47%

N
on, plutôt pas

25% N
on, pas du tout

7%

(N
SP)

1%

ST O
ui : 67%

ST N
on : 32%

¾
72%

 des hom
m

es vs 62%
 des fem

m
es

¾
71%

 des retraités
¾

78%
 des Français les plus aisés



Diriez-vous qu’il ne faut pas hésiter à m
ettre les personnes en situation d’obésité face à leurs responsabilités ?

U
ne m

ajorité de Français estim
ent qu’il ne faut pas hésiter 

à m
ettre les personnes en situation d’obésité face à leurs responsabilités 

O
ui, tout à fait

10%O
ui, plutôt

45%
N

on, plutôt pas
32%

N
on, pas du tout

11%

(N
SP)

2%

ST O
ui : 55%

ST N
on : 43%

¾
60%

 des hom
m

es vs 51%
 des fem

m
es

¾
66%

 des indépendants/chefs d’entreprise
¾

61%
 des ouvriers

¾
58%

 des Français les plus aisés


